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Hetfield House, la plus vieille maison d’Elisabeth, la ville du New Jersey 

contiguë à Staten Island, c’est l’expédition d’aujourd’hui, ne pas confondre 
avec la Hatfield House de Philadelphie, de 1760, une des plus belles 

maisons coloniales de la côte Est, celle de Moses Hatfield, la joie d’apporter 
une très humble correction à l’œuvre lovecraftienne collective puisqu’il y a 

une lettre (une simple et seule lettre !) à rectifier, pour une fois, dans la 
transcription S.T. Joshy du « 1925 diary » !  



[1925, mardi 10 mars] 

Up early — start with GK on trip — Atl. Av. Ferry — Staten Island — 
Port Richmond — churchyards — Eliz. Ferry — walk thro’ town — dinner 
— explore — Hetfield House — complete circuit in twilight — Perth 
Amboy — Parker Ho. — walk — ferry to Tottenville — train — N.Y. 
Ferry — subway — Tiffany — home — find SH — discuss & retire. 

Levé tôt. Parti en exploration avec Kirk. On prend le ferry Atlantic 
Avenue. Staten Island, puis Port Richmond. Cimetières. Ferry pour 

Elizabeth Island. Promenade dans la ville. Déjeuner. On explore. Visite 
de Hatfield House. Circuit complet jusqu’au crépuscule. Perth Amboy. 

Parker House. On revient par le ferry de Tottenville, puis train et ferry 
pour New York, métro pour finir. On s’arrête au Tiffany. Sonia est à la 

maison. On discute, puis couché. 

Important, parce qu’Elisabethville n’est pas facilement accessible depuis 
Manhattan ou Brooklyn : il faut rejoindre Staten Island, traverser pour 
reprendre un ferry. Mais c’est une enclave coloniale que Lovecraft considère 
comme favorable. Du temps du magasin de chapeau Ve Avenue, lui et Sonia 
avaient même envisagé de s’y installer. La marche urbaine devient une fin en 
soi. Il y reviendra début août, même itinéraire ferry bus ferry, pour écrire Lui. 
Dans le journal, un épisode qu’on pourrait considérer comme comique : mais 
les rituels dans les forêts de Louisiane évoqués dans Cthulhu sont-ils si 
différents ? 

New York Times, 10 mars 1925. De Kitchener, Ontario, 9 mars. Anna Reynolds, 
prêtresse réputée d’un culte connu à Toronto sous le nom de « Foi dans la lumière 
sacrée » a été écrouée aujourd’hui. On lui reproche d’avoir présidé à Bluevale, Ontario, 
un cérémonial nocturne aussi exotique que bizarre, dans lequel dix jeunes porcs ont été 
sacrifiés « en offrande aux esprits infernaux ». L’inspecteur-chef P C Whiteside l’a 
arrêtée sous le motif qu’elle était « mentalement irresponsable et un danger pour la 
société ». Earl Underwood, le fermier qui a fourni les pourceaux, a déclaré aux autorités 
qu’il « faisait tout ce qu’Anna Reynolds lui disait de faire », a été mis en garde-à-vue 
pour interrogatoire. Cette dame est une infirmière professionnelle. Elle est venue de 
Toronto à la ferme des Underwood il y a plusieurs semaines pour assister Mme 
Underwood lors d’une maladie, a déclaré l’inspecteur-chef Whiteside. L’histoire du 
fermier, telle que relatée par Whiteside, commence jeudi dernier lorsque la prêtresse a 
ordonné à Underwood d’élever un grand bûcher de rondins au centre d’un champ. Puis 
elle a ordonné à Underwood que dix de ses plus beaux jeunes porcs soient attachés sur 
le bûcher, ce qui fut fait. À minuit, la prêtresse mit le feu au bûcher. Comme les flammes 
des rondins d’épinette et de la graisse de porc s’élevaient vers le ciel, elle accomplit 
d’étranges gestes, prononça d’étranges incantations, supposées se mêler à l’odeur 
envahissante pour repousser les démons, dit Whiteside. À l’aurore, le bûcher fut 



recouvert de terre, et il continua de brûler à feu couvert pendant trois jours, répandant 
sur tout le pays une odeur de cochon rôti. L’arrestation suivit après une plainte déposée 
par les voisins d’Underwood. 

 

 
 
 
 

  



  



 

  



 
Cartes postales années 20 de Port Richmond, au nord-ouest de Staten 

Island, là on reprend le ferry pour Elisabeth, côté New Jersey. Lovecraft 
déteste ça, Kirk probablement pas, mais moi j’aurais de toute façon craqué, 

dans l’attente du « traversier » pour quelques huîtres et une soupe aux 
clams, plus l’ambiance !  

 
 
 



 
Le célèbre peintre espagnol Moya del Pino, débarqué hier à Manhattan, 
déclare concernant les femmes américaines qu’il les préfère nez retroussé à 
nez busqué. C’est parfait pour se faire remarquer, et obtenir un bon petit 
paquet de solides affaires. Représentant officiel de l’Espagne aux Etats-
Unis à cause de la grande exposition Velazquez, il a eu l’intelligence de 

proposer d’y adjoindre un portrait du roi Alphonse... Encore un qui a l’âge 
de Lovecraft (né en 1891) mais ne mourra qu’en 1969... un peu détrôné 

par les Dali et d’autres.  

 
 


